
dans des habitations ressemblant à «des
cages à poules» en face desquelles se
dressent des palais qui rivalisent avec ceux
des stars californiennes et de Las Vegas
dans une société s’initiant à la culture urbai-
ne prédominée par l’individualisme et la
famille nucléaire  et où la classe moyenne
rétrécit comme une peau de chagrin. 

3- Seuls cinq pays au monde ont des
capitales côtières, quant aux capitales des
autres grands pays, à l’instar des Etats-Unis 

d’Amérique  (Washington), de la Russie
(Moscou), de la Grande- Bretagne
(Londres), de l’Allemagne (Berlin), de la
Chine (Pékin) et de l’Inde (New Delhi),
celles-ci se situent à l’intérieur des zones
côtières, et les pays qui avaient des capi-
tales sur la côte, comme le Brésil, le Nigeria
et le Pakistan ont dû les transférer vers l’in-
térieur à la fin du siècle dernier. La Turquie
a, pour des raisons politiques, choisi Anka-
ra, ville intérieure, comme capitale et  aban-
donné Istanbul, autrefois capitale de son
empire donnant sur le Bosphore et le Détroit
des Dardanelles. 

4- Le Nord est une zone sismique,
contrairement au Sud qui est plus sûr. Il y a
lieu de rappeler également que l’actuelle
capitale ainsi que sa périphérie ont connu
par le passé des séismes. En plus de sa
nature topographique, elle donne sur la mer
et est bordée par l’Atlas blidéen ; elle
accueille en son sein les dédales de l’an-
tique Casbah, autrefois le sanctuaire des
lions de la révolution et de ses fidaiyine. La
particularité de cette architecture a privé La

Casbah d’une grande place et d’autres
infrastructures de divertissement et de
détente à l’instar des capitales modernes
côtières ou situées dans l’arrière-pays
(Interland).

5- La question relative à l’environnement
et au climat ne représente pas une entrave,
car l’homme s’adapte de manière naturelle.

On citera pour cela les premiers Américains
qui ont vite conquis le Far West et  dont cer-
tains volets nous sont rapportés dans des
films western relatant la vie de cow boys, un
climat où la température dépasse les 45° et
où la densité démographique est importante
et l’activité commerciale florissante. Ceux
qui ont la chance de se rendre au Nevada,
qui, pourtant était un désert aride,   seront
surpris de la densité de sa population et
seront accueillis par des jardins et des oasis
enchanteurs. Nous citerons aussi cet
immense contrée métropolitaine qu’est le
Canada où la température atteint partout les
-45°, et les Emirats arabes unis qui font par-
tie de ce qu’on nomme communément
«elthoulth el khali». N’est-il pas dit qu’il faut

s’endurcir car la civilisation n’est pas éter-
nelle? C’est à nos jeunes de bien méditer
ces paroles et de les adapter comme suit :
la civilisation nécessite l’endurance et la
combativité.

6- Nous n’évoquerons pas le projet de
Boughezoul qui, de toutes les manières,
pourrait être un pôle dans les Hauts-Pla-

teaux sans pour autant proposer une région
quelconque car la question nécessite des
études approfondies qui comportent aussi
bien l’aspect sécuritaire que les délais de
réalisation qui pourraient s’étendre sur une
dizaine d’années ou plus, mais il serait pré-
férable qu’elle soit à une distance de 800 km
au sud de l’actuelle capitale, et ce, pour ne
pas avoir à ajouter «capitale» en langue
arabe à chaque fois que l’on parle d’Alger,
car Alger n’est pas l’Algérie. Nous parta-
geons l’avis de l’ex-ministre, Dr Boualem
Benhamouda, qui a appelé  à unifier  la
transcription des noms des villes algé-
riennes en langue arabe  ou en  langue
amazighe et leur transcription en langue
française conformément à leur origine et

non tel qu’imposé par les autorités colo-
niales. Nous citerons comme exemple les
Américains et les Britanniques qui pronon-
cent le toponyme de la capitale française
«Paris» alors que les français prononcent
«Pari»,  mais pour la capitale britannique, ils
diront «Londres» et non «London» comme
prononcé par les Britanniques.

7- Le développement des technologies
militaires, notamment les satellites et les
armes balistiques, fait qu’aucun endroit sur
terre n’est à l’abri d’une attaque offensive
destructrice, sachant que, par le passé,
toutes les attaques contre l’Algérie,  depuis
les Romains  et jusqu’à la dernière invasion
française par Sidi-Fredj ont été perpétrées
par voie maritime et non pas par l’Afrique,
c’est-à-dire par le Sud. C’est pour cette rai-
son que le fait d’avoir notre capitale à l’inté-
rieur permettrait d’établir plus d’équilibre et
évitera ainsi d’associer le Sud à un grand
centre pénitentiaire à ciel ouvert. Il est aussi
annoncé que la compagnie Air Algérie s’ap-
prête à faire des réductions allant jusqu’à
50% sur les billets de nos concitoyens en
provenance du Sud. Combien de temps fau-
dra-t-il pour vider le Sud de ses habitants ? 

Quand pourrons-nous voir des réduc-
tions sur les tarifs des billets vers le Sud et
l’encouragement du voyage sur la route de
l’union et la profondeur Africaine? Y a-t-il
âme qui lise ? Qui écoute ? Qui
comprenne ? Qui médite ?

M. L. O. K
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Quelle que soit la nature du régime en place en Syrie ou en Libye où
l’OTAN s’est mobilisée pour changer le régime et où on a exhibé le

corps de son premier responsable sur toutes les télévisions du monde
au lieu d’un jugement juste, nous avons également le souvenir du
même sort qui avait été réservé déjà à l’Irak et à son président, 

pays qui n’a pu se relever à nos jours. Partant de ce constat, d’autres
pays arabes et africains pourraient figurer sur la liste s’ils venaient

à ne plus être aux ordres.

(5e partie et fin)
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